
Contribution de Jean-Pierre HARDY (des paragraphes restent à être valider et développer 

par Marie Thérèse) 

J’ai connu et milité avec Jean-Louis et Marie Thérèse pendant mes deux années nantaises en 
1981 et 1982. Nous avons connu le même parcours politique : PSU, CCA, FGA, AREV, Les 
Alternatifs, Ensemble !  … 

Marie-Thérèse a été l’un de mes parrains.es pour mon adhésion aux ATS en 2013. Marie-
Thérèse et Jean-Louis ont été membres des ATS jusqu’en 2022. 

Le couple Jean-Louis - Marie Thérèse fait partie des couples de militants.es chrétiens qui se 
sont connus et se sont d’abord engagés dans des organisations chrétiennes « passées à 
gauche » en s’émancipant de la hiérarchie catholique (Action Catholique Ouvrière – ACO-  
Jeunesse Ouvrière Chrétienne – JOC- Association Populaire Familiale – APF -). Le couple 
s’engage dans le syndicalisme CFTC puis CFDT et enfin « Solidaires ». Ils ont rejoint 
politiquement le PSU « parti de Mai 1968 et de l’autogestion ». Jean-Louis a été le secrétaire 
de la section PSU de La Baule de 1968 à 1977 qui relevait du PSU Loire Atlantique. En Loire 
Atlantique à partir de 1975, il y avait deux PSU : le PSU 44 et le PSU Bretagne. 

Ce militantisme en couple dans les mêmes organisations politiques, syndicales et associatives 
est une des caractéristiques des couples chrétiens de gauche. Souvent il y a même « 
cotisations en couple » à ses organisations. (Voir dans la lettre de l'ITS d'octobre 2025 dans 
les mémoires vivantes du PSU le témoignage de René Seibel et l'ouvrage d'Octave Pernot 
aux PUR: "Dernière l'affiche: Militants, militantes et militantisme au PSU 1960-1989). 

Ces couples, recomposés ou non, de militants chrétiens.es de gauche passés par le PSU vont 
l’être « jusqu’au bout » avec obsèques religieuses ou vont rompre avec la religiosité (Charles 
Piaget). 

Ce militantisme en couple, très genré en matière de répartition des tâches et des 
responsabilités dans les années 1960, va évoluer sous les effets du mouvement féministe 
dans les années 1970, le PSU et les CCA favorisant l’organisation autonome des femmes 
dans leurs organisations, le collectif féministe autogestionnaire de Loire Atlantique étant très 
actif.  

Jean-Louis va être le candidat titulaire des CCA aux élections législatives de 1981 et candidat 
suppléant de la « Gauche Alternative » aux élections législatives de 2007. Marie-Thérèse va 
se voir positionner dans le cadre de scrutin de listes, il est vrai aussi soumis aux obligations 
avec sanctions financières de parité, en meilleurs places par rapport à Jean-Louis.  Ce sera le 
cas sur la liste « Nantes à Gauche toute Place au Peuple » aux élections municipales de mars 
2014. 

Jean-Louis et Marie Thérèse sont des militants poly-engagés (syndicalisme ouvrier, insertion 
des sortants de prisons, comité de quartier, cadre de vie, luttes écologiques). 

 



 

Dans l’appartement de la famille Chausset à Nantes, des locataires [comité de quartie] exigent de retrouver leur bon vieil 
interphone. OUEST-France 28/03/2018  

Jean-Louis, ouvrier du bâtiment, syndicaliste engagés, va connaitre plusieurs employeurs 
avant que son embauche comme ouvrier d’entretien au CROUS de Nantes le stabilise jusqu’à 
la retraite. Au CROUS, il se syndique au SGEN-CFDT. A l’époque ce syndicat par encore 
« recentré », défendait « l’unité de la communauté éducative » et regroupait dans les mêmes 
sections syndicales les personnes de service, les personnels administratifs et toutes les 
catégories des personnels enseignants (titulaires ou pas, agrégés et certifiés ou non). 

 

Marie-Thérèse partie à compléter et faire valider par elle  

 

François, dans le bulletin Mai 68 d’Ensemble 44 avec les témoignages de Jean-Louis et Marie-Thérèse, 
il y a une erreur : Rocard quitte le PSU pour le PS en 1974. En 1977, Jean-Louis et Marie-Thérèse quitte 
avec la section très ouvrière de La Baule le PSU pour les CCA. Un PSU qui faisait du rocardisme sans 
Rocard selon la TB du PSU. Marie-Thérèse date son adhésion au PSU en 1967 pas en mai 68 comme 
Jean-Louis 

 

J'ai connu Jean-Louis et Marie-Thérèse lors de mes deux années nantaises (1981-1982). Nous étions 
aux CCA en provenance du PSU. Il a été le candidat des CCA aux élections législatives de juin 1981 (la 
vague rose) après l'élection de François Mitterrand.  Nous étions en contact sur la période du 
collectif communiste autogestionnaire 44, des Alternatifs 44 participant à la FGA qui va soutenir la 
candidature Juquin à la présidentielle de 1988 et qui va déboucher sur la fusion PSU Nouvelle gauche 
pour constituer l'AREV. 

Ils ont été mes parrains pour être admis aux ATS 

 

 



Bonjour Jean-Pierre, 

  

Une première compilation des textes lus lors des obsèques de Jean-Louis est entrain d’être 

mise en page. Je te l’enverrai dès qu’elle sera validée par Marie-Thérèse. (Je te joins le pro-

jet en l’état). 

On a prévu l’organisation d’un hommage fin janvier début février, avec des contributions sur 

plusieurs points forts de sa vie ; 

L’entretien sur mai 68 à La Baule en fera partie (paru dans une brochure locale d’EN-

SEMBLE parue en 2018) 

J’ai pris contact avec Lionel pour les CCA Nantes, du PSU au CCA, avec Eric aussi, avec 

ses camarades de syndicat et d’association de quartier, et aussi avec des militants chrétiens 

du quartier. Je vais appeler Bernard à Saint-Nazaire. 

Bien évidemment je te tiendrai au courant. 

Amitiés 

françois 
 

 

Ou plutôt, il ne faudrait pas invisibilité Marie-Thérèse  et qu’elle se rende 
invisible s’invisibilise  

 

Merci François, 

Il ne faudrait pas "oublier" Marie Thérèse comme c'est souvent le cas pour le 

"survivant" du couple. 

Le couple Jean-Louis – Marie Thérèse fait partie des couples de militants chré-

tiens qui se sont connus et ont d’abord milité dans des organisations chré-

tiennes « passées à gauche » en s’émancipant de la hiérarchie catholique (Ac-

tion Catholique Ouvrière – ACO- Association Populaire Familiale – APF -). Le 

couple s’engage dans le syndicalisme CFTC puis CFDT et enfin « Solidaires ». 

Ils ont rejoint politiquement le PSU « parti de Mai 1968 et de l’autogestion ». 

Jean-Louis a été le secrétaire de la section PSU de La Baule de 1968 à 1977 

qui relevait du PSU Loire Atlantique. En Loire Atlantique à partir de 1975, il y 

avait deux PSU : le PSU 44 et le PSU Bretagne. 

Ce militantisme en couple dans les mêmes organisations politiques, syndicales 

et associatives est une des caractéristiques des couples chrétiens de gauche. 

Souvent il y a même « cotisations en couple » à ses organisations. (Voir dans 

la lettre de l'ITS d'octobre 2025 dans les mémoires vivantes du PSU le témoi-



gnage de René Seibel et l'ouvrage d'Octave Pernot aux PUR: "Dernière l'af-

fiche: Militants, militantes et militantisme au PSU 1960-1989). On va retrouver 

ces adhésions-cotisations aux ATS. 

Ces couples, recomposés ou non, de militants chrétiens de gauche passés par 

le PSU vont l’être « jusqu’au bout » avec obsèques religieuses ou vont rompre 

avec la religiosité (Charles Piaget). 

Ce militantisme en couple, très genré en matière de répartition des tâches et 

des responsabilités dans les années 1960, va évoluer sous les effets du mou-

vement féministe dans les années 1970; le PSU et les CCA favorisant l’organi-

sation autonome des femmes dans leurs organisations, le collectif féministe 

autogestionnaire de Loire Atlantique étant très actif. 

Jean-Louis va être le candidat titulaire des CCA aux élections législatives de 

1981 et candidat suppléant de la « Gauche Alternative » aux élections législa-

tives de 2007. Marie-Thérèse va se voir positionner dans le cadre de scrutin de 

listes, il est vrai aussi soumis aux obligations avec sanctions financières de pa-

rité, en meilleurs places par rapport à Jean-Louis. Ce sera le cas sur la 

liste « Nantes à Gauche toute Place au Peuple » aux élections municipales de 

mars 2014. 

Jean-Louis et Marie Thérèse sont des militants poly-engagés (syndicalisme ou-

vrier, comité de quartier, cadre de vie, luttes écologiques). 

Jean-Louis, ouvrier du bâtiment, syndicaliste engagés, va connaitre plusieurs 

employeurs avant que son embauche comme ouvrier d’entretien au CROUS de 

Nantes le stabilise jusqu’à la retraite. Au CROUS, il se syndique au SGEN-

CFDT. A l’époque ce syndicat par encore « recentré », défendait « l’unité de la 

communauté éducative » et regroupait dans les mêmes sections syndicales les 

personnes de service, les personnels administratifs et toutes les catégories des 

personnels enseignants (titulaires ou pas, agrégés et certifiés ou non) afin d’ar-

ticuler la « question de l’émancipation ouvrière » avec la « question scolaire ». 

Le recentrage de la CFDT qui va finir par s’imposer dans le SGEN-CFDT et la 

décentralisation en 2004 aux départements et régions des personnels ATOS 

(Administratif, Techniciens, Ouvriers et de Services) vont entrainer une disper-

sion et affaiblissement syndical. 

Marie-Thérèse n’a telle pas aussi été dans le personnel technique du 

CROUS ??? 

Dans ta fiche Mai 68, il y a une erreur. Rocard quitte le PSU pour le PS en 1974. 

En 1977, Jean-Louis et Marie-Thérèse quitte avec la section de La Baule le PSU 



pour les CCA. Un PSU qui faisait du rocardisme sans Rocard selon la TB du 

PSU (mon article en PJ) 

Amicalement 

Jean-Pierre HARDY 

 

 

 


